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AGRONICOLEG

2018-2020

Mise au point de stratégies de protection sans néo-
nicotinoïdes des cultures légumières mettant en jeu 
des techniques alternatives

Projet de grande ampleur scientifique ou d’interdisciplinarité

Responsable scientifique 

COLLET Jean-Michel, 
collet@ctifl.fr, 
Chef de projet : PENGUILLY Damien,  
da-mien.penguilly@cate.bzh,  
Station expéri-mentale du Caté 

Partenaires 

 ► Caté 
 ► Terre d’Essais, 
 ► Chambre Régionale d’Agriculture de Bretagne 

Financements

Coût total du projet : 64 000 € 
Montant de la subvention Ecophyto : 48 000 €

Mots-clés

Néonicotinoïdes Pucerons Auxiliaires

Filet insect-proof Artichaut 

En bref

Avec l’interdiction des néonicotinoïdes, la recherche de méthodes alternatives pour la protection des laitues contre les 
pucerons est nécessaire. On s’intéresse ici aux filets insect-proof et aux auxiliaires. 
Plusieurs filets ont été testés au printemps 2019. 2 références semblent intéressantes mais ce résultat devra être  con-firmé. 
Les auxiliaires pouvant limiter les pucerons de la laitue sont présents dans les cultures d’artichauts en été et en au-tomne. 
Planter les laitues près d’une parcelle d’artichaut favorise leur colonisation par des prédateurs si des pucerons sont déjà 
présents. Si les pucerons arrivent tardivement sur la laitue, l’action des auxiliaires peut être faible ou nulle. 

Contexte et objeCtifs
Les néonicotinoïdes étaient un rempart efficace contre 
les pucerons de la laitue. En leur absence et pour ne pas 
augmenter les IFT, il est nécessaire de rechercher des 
méthodes alternatives. 
Deux méthodes sont étudiées dans le projet AGRONICOLEG 
: le filet insect-proof, au printemps et une optimisation de 
l’action des auxiliaires en été et en automne. L’artichaut 
étant connu pour être une bonne source d’auxiliaires de juin 
à octobre, on étudie en particulier les transferts d’auxiliaires 
entre l’artichaut et une culture de laitue mise en place à 
proximité. Une caractérisation de la faune auxiliaire qui 
migre sur laitue est également prévue. 
L’objectif est de disposer de méthodes permettant de 
minimiser la quantité de pucerons présents dans les laitues 
en fin de culture. Dans un contexte convention-nel exigeant 

une qualité proche du zéro défaut, il faudra peut- être 
envisager un traitement pour couvrir la fin du cycle. 

PrinCiPaux intérets et résultats Pour le 
Plan eCoPhyto
Tous les essais ont été conduits à chaque fois sur les 
deux sites du Caté (Site d’expérimentation en agriculture 
con-ventionnelle) et de Terre d’Essais (Noté TE, site 
d’expérimentation en AB). 

Filet insect-proof
Un essai comparatif de plusieurs filets tissés a été mis en 
place au printemps 2019. Alors qu’il était attendu que les 
filets présentent une barrière physique empêchant les 
pucerons d’atteindre la culture, l’essai a montré la pré-
sence de pucerons, en quantité moindre que dans le témoin 
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17

à Terre d’Essais, mais supérieure au Caté. Des problèmes 
méthodologiques ont été identifiés : échan-tillons de filets 
en petite largeur, soulèvement     des voiles par les salades 
en fin de cycle. 
Des méthodes correctives ont été proposées pour le 
printemps 2020 : essai sur de plus petites parcelles de 
salades, bord des bâches enterré, notation finale avant 
maturité complète des salades. Ces amende-ments ont un 
peu amélioré les résultats mais n’ont pas été suffisants. Une 
raison possible est que, dans ces expérimentations testant 
uniquement le volet filets, il est très difficile de garantir une 
absence totale de pucerons dans les salades au moment où 
on met en place le filet.

Attractivité de différents types de salades.
Un essai de différents cultigroupes de salades a été mis en 
place à l’été 2019 avec trois dates de plantation (2 dates 
seulement en 2018). 
Des différences de niveaux d’attractivité entre culti-groupes 
sont effectivement observés mais on observe également 
des différences selon la couleur des feuilles, les feuillages 
rouges étant moins colonisés. Les pucerons sont arrivés 
parfois tardivement, obligeant à prolonger l’essai jusqu’au 
stade pommaison. On observe également des auxi-liaires 
(prédateurs et parasites) : les effets observés sont une 
combinaison entre attractivités envers les pucerons et les 
auxiliaires.
Malgré des différences apparemment importantes (mais 
non significatives) entre variétés, il n’a pas été possible de 
distinguer des cultigroupes plus ou moins attractifs, et les 
arrivées d’auxiliaires sont inévitables.

Figure 1 : Attractivité selon les cultigroupes. Pourcentage de plants colonisés par 
variété, pour deux dates de plantation.

Transferts d’auxiliaires entre l’artichaut et la salade
Une culture de laitue est mise en place dans 2 parcelles, une 
jouxtant une parcelle d’artichaut, l’autre éloignée de tout 
artichaut et de tout talus. 
Les résultats du Caté ne montrent pas de diminution 
des populations de pucerons dans les laitues. Une plus 
grande infestation est constatée près de l’artichaut mais il 
est difficile de faire le lien avec l’artichaut, les espèces de 
pucerons étant différentes sur les deux cultures. Sur le site 
de Terre d’essais, on observe peu de différence d’infestation 
en début de culture. Une diminution temporaire de la 
fréquence des laitues infestées est observée fin septembre, 
en lien avec des observa-tions de larves de syrphes. 
Au final, sont présentes les punaises anthocorides et des 

coccinelles à proximité d’une culture d’artichaut, mais pas 
sur une parcelle éloignée. 
Par contre, des momies (micro-hyménoptères) et des 
mycoses (entomophthorales) sont rencontrées dans toutes 
les situations. 
Lors de cette campagne d’essais, les pucerons sont arrivés 
tardivement sur les laitues. L’arrivée des auxi-liaires a été 
d’autant plus tardive et leur effet limité. On n’a pas observé 
d’effet des auxiliaires recensés sur  la fréquence des laitues 
colonisées. Les quantités d’auxiliaires observées en fin de 
culture dans les laitues peu-vent être considérées comme 
trop faibles pour avoir un effet sur l’infestation en pucerons. 
Leur installation est également trop tardive pour jouer 
un rôle préventif. Il a été impossible de réaliser de vraies 
répétitions. Pour compenser 3 dates de plantation sur 2 sites 
d’expérimentation ont été réalisées pendant la campagne 
2019 ; les résultats sont en cours d’exploitation.

Figure 2 : Auxiliaires (par catégories) rencontrés sur les sa-lades sur les deux sites 
pendant toute la durée du projet.

Figure 3 : Auxiliaires (par catégories) rencontrés sur les sa-lades au Caté en 2019 
près des artichauts ou loin des arti-chauts.

GénériCité des résultats
Les auxiliaires observés au cours de ces essais peu-vent être 
des parasites (micro-hyménoptères, ento-mophthorales), 
des prédateurs aphidiphages stricts (syrphes, coccinelles) 
ou des prédateurs généralistes (punaises anthocorides, 
chrysopes). Ils sont retrouvés aussi bien sur artichauts 
que sur salades, bien qu’à des fréquences différentes. 
Ces auxiliaires vivent aux dépens d’espèces de pucerons 
différentes : Capitophorus horni ou Aphis fabae sur 



18

artichaut, Nasonovia ribisnigri, Macrosiphum euphorbiae et 
Acyrthosiphon lactucae sur laitue. 
Rien ne s’oppose a priori à ce qu’on les retrouve sur d’autres 
cultures ou sur des plantes non cultivées au sein d’un même 
parcellaire. Cela ouvre donc la possi-bilité de gérer les 
populations d’auxiliaires à l’échelle de l’assolement. 

Valorisations et transfert

Transfert
Le projet n’a pas abouti à une méthode permettant de gérer 
par l’assolement les transferts d’auxiliaires de l’artichaut 
vers la laitue. Le point faible de ce concept était que 
l’artichaut était vu à la fois comme une cul-ture de rente et 
comme une plante de service, ce qui n’est pas forcément 
toujours compatible.

Recherche
L’idée générale de combiner des méthodes alterna-tives, 
au moins en complément des insecticides res-tants, reste 
d’actualité.
Le projet ECLIPSE (France Agrimer, 2020-2022) visait à 
travailler sur de nouvelles références de filets anti-insectes 
et sur l’association de cette méthode avec des produits 
de biocontrôle et des plantes de service dédiées (pas des 
cultures de rente).
Le projet EFFICACE (France Agrimer, 2022-2025) a pour 
objet l’étude des plantes de service pour la ges-tion des 
populations de pucerons en cultures légu-mières sous abris 
et en plein champ, incluant la laitue et l’artichaut.

Livrables et évènements de valorisation
ARTICLE(S) DE VULGARISATION

 ► Collet J.M., Le Goff-Prat A., 2020 : AGRONI-COLEG 
: vers des méthodes alternatives pour gérer les pucerons des 
salades – Aujourd’hui & Demain 145 : 23-25.

 ► Collet J.M., 2021 : AGRONICOLEG – La recherche de 
méthodes alternatives de lutte contre les pucerons des salades – 
Infos CTIFL 377 : 36-39.

 ► Collet J.M., 2022 : Salades – Le casse-tête des pucerons 
– Réussir Fruits & Légumes 428 : 36-37.

PRESENTATIONS A DES INSTANCES PROFES-
SIONNELLES OU DE DECISION

 ► Commission régionale Salades du 30/ 10/2018
 ► En prévision : Commission régionale Salades du 

07/11/2019
 ► Réseau Dephy Ferme Salades (Groupe 30000) réu-

nion du 01/02/2019 à St-Pol de Léon)
 ► Groupe de travail national Salades (Ctifl) les 21 et 

22 mars 2019 à Paris
 ► Réunion axe stratégique Santé des Plantes et Bio-

contrôle (Ctifl) le 07/03/2019 à Paris
 ► Commission régionale Salades du 08/11/2022

  AUTRE(S) VALORISATION(S)
 ► A venir : article dans Innovations Agronomiques



Retrouvez le colloque dans son intégralité  
sur la chaîne Youtube animation Ecophyto RI

animation-ecophyto@inrae.fr

https://www.youtube.com/playlist?list=PL6M0JVWAhyQmHJ5a19fp5_4VvqGuFHMkq
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